
LOUISE WEISS (1893-1983) 
 
D’origine alsacienne, passa sa jeunesse à Paris. Contre l’avis de son père, peu favorable à 
l’éducation des filles, elle devient agrégée de lettres à l’âge de 21ans et diplômée d’Oxford. 
 
Femme de conviction et européenne dans l’âme, elle fonde et dirige, entre 1920 et 1934, la 
revue « l’Europe Nouvelle », qui disparait à l’avènement d’Hitler, la cause de la paix lui 
paraissant désespérée.  
 
Décidant alors de s’engager dans le combat féministe, elle milite en faveur du droit de vote 
des femmes et fonde la Femme Nouvelle, « Association pour l’égalité des droits civiques entre 
Français et Françaises », et se présente aux élections législatives de 1936 dans le 5ème 
arrondissement de Paris.  
 
Dans toutes ses actions, elle recherche le spectaculaire et, bien que membre du CNFF, elle 
n’intervient pas contre les mesures destinées à restreindre le travail féminin. 
 
Dans ses « Mémoires d’une Européenne », elle raconte avoir refusé la proposition faite par Léon 
Blum d’entrer au gouvernement, à condition d’interrompre sa campagne suffragiste. 
 
Pendant la guerre 1939-45, elle s’engage dans la Résistance et termine sa vie de militante 
européenne et féministe comme doyenne du Parlement européen, en 1979. En tant que telle, 
elle prononcera, le jour de la première session, un discours qui restera dans les mémoires. Elle 
meurt en 1983, à l’âge de 90 ans 
 


